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SŒUR TERESA MIRA  
MAITRESSE DE VIE 
ET   D’ESPERANCE

PRIÈRE POUR DEMANDER DES GRACES

O Dieu qui te complais 
dans les âmes humbles et 

simples, 
glorifie ta servante 

Thérèse, 
qui eut pour idéal en 
sa vie de t’aimer sans 

ostentation 
et de se donner par amour 

pour toi 
à tous ceux qui eurent 

recours à elle. 
Accorde-nous de savoir te 

servir et t’aimer comme 
elle, sans réserve, et 

maintenant la grâce que 
nous te demandons par 

son intercession. Par Jésus 
Christ, Notre Seigneur.

Amen.

TÉMOIGNAGE : La force d’un témoignage
por Fuensanta Belló Moya, Super Virtutibus, Résumé, p. 116.

Elle montra que son espérance dans le Seigneur était illimitée. J’ai pu l’apprécier surtout pendant la 
guerre. Face à toute circonstance défavorable, elle nous a orienté vers le Seigneur. Je me souviens 
qu’un jour où nous étions très inquiets de ce qui pourrait arriver, Teresa nous a dit : « Nous sommes 
des pauvres et notre Seigneur a toutes les grâces, et il les a pour les partager, il attend seulement que 
nous les lui demandions avec humilité.

Un enseignant, c’est quelqu’un 
qui nous enseigne à travers ce 
qu’il dit et ce qu’il fait. Nous 
apprenons de ses enseigne-
ments, mais surtout de son ex-
emple de vie.
La sainteté, comme le bonheur, 
est une tâche intérieure qui se 
voit à l’extérieur. La soeur Te-
resa a fait de sa vie un acte 
d’amour continu, reçu en per-
manence de Dieu et donné à 
chaque personne qu’elle ren-
contre. « Pour plaire aux gens, 
elle était capable de tout… Sa 
charité n’avait pas de limites… 
Dans son dévouement, elle 
ne faisait aucune distinction » 
(Positio Sumarium, 42).
Tout au long de sa vie, il a su 
accepter avec amour tout ce 
que Dieu lui a donné. Elle a 
toujours réussi à rendre heu-
reux tous ceux qui venaient 
la voir ; Tous ceux qui l’ont 
rencontrée en sont repartis 
édifiés, heureux, pleins d’es-
pérance « la voir, c’était se rap-
procher de Dieu et oublier tout 
ce qui était relative […]. Elle a 
enduré toutes les adversités 
de la guerre avec joie et sainte 

résignation » (Positio Sumari-
um, 16).
Les défis de sa vie lui fit com-
prendre que ce qui compte 
vraiment, ce ne sont pas les 
circonstances, mais la façon 
dont nous décidons d’y faire 
face.
C’est ainsi que Thérèse nous 
apprend à Vivre en majuscule, 
à donner de l’importance à 
« l’essentiel », à vivre pleine-
ment, à être simplement ce 
que nous sommes appelées à 
être, à nous transformer peu 
à peu en ce que nous sommes 
: l’Église. D’elle nous pouvons 
apprendre que la vraie force 
ne se mesure pas par ce que 
nous pouvons faire, mais par 
ce que nous pouvons donner. 
C’est là que réside notre gran-
deur d’avoir un cœur ouvert et 
accueillant et toujours prêt à 
aider ceux qui en ont besoin.

Sœur Sabina González Forner, 
CMT.


